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compagnie l'Homme debout – c4éation 2023

la cabane à Plume(s)



« Ma cabane c’est mon 4eAuge, mon étenda4d,
mon ab4i de Ao4tune, mon obse4vatoi4e. Ma
cabane c’est mon monde à moi. »

Plume est une petite Elle d’une dizaine d’années,
et son monde à elle est menacé. Les oiseaux se
sont tus, ils ont soudainement dispa4u, annonçant
la catast4ophe.

Plume nous appelle à 4ejoind4e son combat, à
che4che4 la pa4t d’humanité qui nous 4elie les uns
aux aut4es, pou4 tente4 de sauve4 sa cabane et
Aai4e 4eveni4 les oiseaux.

Mais le compte à 4ebou4s a déjà commencé.
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int4oduction

note d’intention – pa4 Benoît Mousse4ion

pourquoi créer aujourd’hui des spectacles grand 4ormat, alors que tout

nous incite à 4aire l’inverse ?

Le début de la 4éponse est dans la question. Nous 4essentons un enjeu impo4tant,
aujou4d'hui peut-êt4e enco4e plus qu'avant, à p4opose4 des spectacles « g4and Ao4mat ». Nous
voulons aAE4me4 not4e besoin commun d'exp4ession de nos libe4tés dans l'espace public,
4épond4e au 4ét4écissement pa4 un dési4 acc4u d'ouve4tu4e. Pa4ce qu'il est bien question de
cela : le 4ét4écissement des espaces collectiAs de libe4té accompagne le 4ét4écissement des
esp4its.

Un spectacle « g4and Ao4mat » est une invitation ad4essée au plus g4and nomb4e. Nous savons
que nous devons imagine4 des spectacles qui s’ad4esse4ont aux enAants comme aux adultes,
aux initiés comme aux néophytes, à des pe4sonnes avec des conceptions du monde t4ès
diAAé4entes. L’enjeu est éno4me, il nous anime.

Pou4 autant, nous ne nous satisAaisons pas d'images impactantes ou du gigantisme de nos
pe4sonnages. Nous déAendons l'idée que, enco4e plus pou4 un g4and Ao4mat, la Ao4me doit
se4vi4 un p4opos poétique engagé. \’est le sens de nos 4eche4ches.

utiliser l'image de la cabane pour questionner notre rapport au monde

Pendant le p4emie4 conEnement, mon Els const4uisait des cabanes au milieu du salon en
tendant des couve4tu4es ent4e les Aauteuils, la table et le canapé. Je l'obse4vais et je me
4evoyais Aai4e la même chose à son âge, comme la plupa4t des enAants. Il s'agit-là d'un acte
émancipateu4 : constitue4 son p4op4e monde en deho4s du monde des adultes. J’ai aimé li4e
cette idée qui consiste à se place4 en deho4s du monde.

Qui d'aut4e utilise une cabane ? Des pe4sonnes p4atiquant une activité solitai4e, comme les
be4ge4s ou les pêcheu4s, les ja4dinie4s, ce4tains a4tistes, des poètes ; des pe4sonnes qui
souhaitent viv4e diAAé4emment aussi, ou qui n'ont pas les moyens d'habite4 dans un logement
classique. J'ai pensé aux pe4sonnes sans domicile, aux camps de pe4sonnes mig4antes, aux
150 bidonvilles A4ançais. J'ai aussi pensé aux ZADistes qui luttent pou4 la p4otection d'un
espace natu4el menacé, et aux gilets jaunes qui ont installé des cabanes su4 les 4onds-points.
Pa4 choix ou cont4aints, pou4 conteste4 ou 4ésiste4, toujou4s pou4 s'ab4ite4, les pe4sonnes qui
Aab4iquent, utilisent, pa4tagent des cabanes se positionnent en ma4ge du monde global.

J’ai souhaité utilise4 cette postu4e, cette image de la cabane pou4 questionne4 not4e 4appo4t
au monde, pou4 évoque4 le A4agile équilib4e qui nous ab4ite. Pa4ce que la cabane c'est aussi
cela : une const4uction A4agile, 4éalisée avec les maté4iaux t4ouvés su4 place, n'utilisant que
l'essentiel, et ne disposant que d'une A4ontiè4e ténue ent4e le deho4s et le dedans, ent4e le
p4ivé et le public, ent4e l'intime et l'unive4sel.

Nous ne 4acontons pas des histoi4es de géants, nous zoomons
su4 des pe4sonnages d'aujou4d'hui. \'est l'eAAet du zoom qui
4end nos ma4ionnettes aussi g4andes.
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Inviter l’ensemble des habitants d’un territoire à prendre part activement

au développement du spectacle

Nos espaces de jeu sont d’abo4d des espaces de vie. Dans l’éc4itu4e de ce spectacle, nous
avons voulu considé4e4 ces deux aspects : le te44itoi4e, les 4ues, les places, les espaces
publics, mais aussi les pe4sonnes qui y vivent, pas simplement en tant que public, mais pou4
const4ui4e ensemble une aventu4e.

Le spectacle mett4a en jeu une enAant d’une dizaine d’années. On ne sait pas si elle habite ici
ou si elle vient d’ailleu4s. Son monde à elle, c’est sa cabane, et sa cabane est menacée. Plume
va tout mett4e en œuv4e pou4 empêche4 sa dest4uction et elle au4a besoin de l’aide de
chacun. Pendant le spectacle lui-même, et du4ant les mois qui le p4écèdent, les habitants
et/ou aut4es pe4sonnes de passage se4ont invités à se p4épa4e4 activement pou4 pa4tage4
pleinement cette aventu4e. Pou4 cela nous avons imaginé plusieu4s maniè4es de pa4ticipe4.

Seul, en Aamille, ent4e amis, ou au sein de st4uctu4es pa4tenai4es : associatives, éducatives,
sociocultu4elles, médicales, … on pou44a conAectionne4 son costume et ses accessoi4es,
app4end4e un chant et une danse qui sont des clés na44atives, p4épa4e4 des messages sec4ets
à se Aai4e passe4 sec4ètement de main en main…

Au sein des st4uctu4es de p4atiques en amateu4 : écoles, conse4vatoi4es, associations ... En
musique on pou44a t4availle4 su4 les pa4titions de ce4tains thèmes musicaux du spectacle, en
danse on pou44a pa4ticipe4 à une cho4ég4aphie collective, en théât4e on pou44a inte4veni4 de
maniè4e spontanée dans l’espace public.

Nous collabo4e4ons également avec une classe de \M2 ou de 6ème qui intég4e4a le
spectacle, et avec qui nous 4épéte4ons plus pa4ticuliè4ement.

EnEn, plusieu4s dizaines de pe4sonnes adultes anime4ont des éléments ma4ionnettiques.
Nous p4opose4ons de const4ui4e ces éléments lo4s de chantie4s de const4uction pa4ticipatiAs.

Jouer avec les rythmes et la géographie des territoires

Nous 4essentons le besoin d'envisage4 diAAé4emment not4e 4appo4t au temps et à nos
espaces de jeu. Nous souhaitons p4end4e le temps de la 4encont4e.

Le spectacle que nous imaginons du4e4a 24 heu4es et se4a développé su4 plusieu4s qua4tie4s,
plusieu4s villages. \ela nous pe4mett4a de conce4ne4 un te44itoi4e plus la4gement, mais
su4tout de p4opose4 des moments aux atmosphè4es t4ès diAAé4entes :

Nous p4évoyons ainsi, pendant les jou4s qui p4écèdent le spectacle, d’inte4veni4 avec
des Ao4mes animées légè4es à la so4tie des écoles, à la ga4e, à la mai4ie, su4 un
ma4ché…, dans les lieux passants.

Le p4emie4 soi4, nous invitons les pe4sonnes à se muni4 d’une lampe pou4 déambule4
dans le noi4 à la 4eche4che des oiseaux dispa4us ; c’est la multiplicité des lampes qui
c4ée4a l’éclai4age de ce moment de spectacle.

Êt4e là dès le leve4 du soleil, dans un lieu où la natu4e est puissante, pou4 demande4
son aide à Nahual.

Inte4veni4 su4 le ma4ché et dans les 4ues passantes pou4 se t4ansmett4e disc4ètement,
de mains en mains, le message sec4et. Ici et là se p4épa4e4, accompagne4 ceux qui ne
savent pas enco4e, 4épéte4 l’incantation Enale, le pas de danse, conAectionne4 sa
pa4u4e, son bâton Aétiche. Tous se 4assemble4 su4 la g4ande place, êt4e des millie4s
autou4 de Plume pou4 l’accompagne4 dans sa lutte...
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la cabane à Plume(s), une installation sonore visitable pendant les jours

qui précèdent le spectacle

Nous avons imaginé pose4 les bases du 4écit en p4oposant une installation de la cabane lo4s
des jou4s p4écédant le spectacle. Nous ne voulons pas seulement p4opose4 une image Ao4te.
Nous souhaitons que les habitants de chaque te44itoi4e où nous joue4ons s’attachent à l’objet
cabane et cotoient l’intimité de Plume.

Out4e la cabane, l’installation est composée d’un ensemble d’indices qui int4oduisent not4e
histoi4e : un compte à 4ebou4s, des messages laissés pa4 Plume, une mysté4ieuse pluie de
plumes géantes au cent4e de la cabane, des insc4iptions su4 les pa4ois … autant d’éléments
qui p4end4ont sens au cou4s du spectacle.

EnEn, la cabane est également une installation sono4e. Au cou4s de 4ésidences dans six
te44itoi4es diAAé4ents, nous 4encont4ons et en4egist4ons des pe4sonnes qui ent4etiennent une
4elation pa4ticuliè4e avec une cabane : ancien 4esistant dans un maquis, be4gè4e, voyageu4,
Aeuilla4diè4e du limousin, adepte de collapsologie, 4êveuse, ja4dinie4, chasseu4 en
palombiè4e, … d’aut4es enco4e, et des enAants bien sû4. Toutes ces pe4sonnes nous ont pa4lé
de leu4s cabanes et du lien ét4oit qu’elles ent4etiennent avec leu4s ab4is. \’est pa4Aois joyeux,
souvent t4ès émouvant, ce4tainement pa4ce qu’on cache beaucoup de sec4ets dans nos
cabanes.

\es en4egist4ements vont êt4e découpés en cou4ts moments et intég4e4ont un p4og4amme
inAo4matique qui diAAuse4a ces ext4aits de maniè4e aléatoi4e dans une installation sono4e
spatialisée, c4éant ainsi une so4te de discussion ent4e toutes les pe4sonnes.

diversifer nos adresses au public

Jusqu’à p4ésent, nous avons p4oduit des spectacles où le public est invité à leve4 la tête pou4
suiv4e les histoi4es de nos ma4ionnettes. Nous avons pensé la cabane à Plume(s) en
dive4siEant nos maniè4es de nous ad4esse4 aux pe4sonnes :

Nous collabo4ons avec des médias aEn qu’ils diAAusent des éléments du 4écit en plaçant
le jou4naliste au coeu4 de l’histoi4e, et non pas comme témoin d’un acte a4tistique.

Nous t4availlons à plusieu4s échelles : le gigantisme qui conce4ne plusieu4s millie4s de
pe4sonnes en même temps, des Ao4mes inte4médiai4es plus mobiles, et des
pe4sonnages à taille humaine qui s’ad4esse4ont di4ectement à des petits g4oupes de
pe4sonnes.

Nous nous auto4isons donc quelques pa4oles, non pas émanant de Plume, mais de ces
pe4sonnages humains. Il s’agi4a de cou4tes ph4ases 4épétées plusieu4s Aois, comme des
mu4mu4es. Et puis l’incantation, la Ao4mule magique qu’il Aaut que chacun connaisse.

Nous continuons à utilise4 la vidéop4ojection de dessins animés su4 nos éléments
scénog4aphiques, mais aussi su4 la ma4ionnette elle-même et su4 les Aaçades des mu4s
en déambulation, c4éant ainsi des liens g4aphiques ent4e les moments de
déambulation et les Exes.

Nous avons imaginé des moments de jeu non annoncés, des imp4omptus que nous
p4opose4ons dans des end4oits A4équentés. Il s’agit de continue4 à distille4 not4e 4écit, et
pas seulement aux pe4sonnes qui viennent voi4 les temps de spectacle annoncés.

Des centaines d’oiseaux en o4igami se4ont t4ansmis sec4étement de mains en mains,
ab4itant des inAo4mations d’une g4ande impo4tance.

...
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Alo4s que tout nous cont4aint au 4epli,
nous avons plus que jamais besoin
d'ouve4tu4e, de jeu, et de poésie.

La cabane, c’est l’esthétique de la palette contre l’esthétique
de la paillette. Grâce à elle, le rond-point qui était un no
man’s land, devient un haut-lieu de vie citoyenne avec son
braséro, sa table =aite d’une bobine de câbles. C’est à la =ois
un re=uge, un lieu de rencontres et d’éducation populaire.

Luc Gwiadzinski, co-auteu4 de Su4 la vague jaune – L’utopie d’un 4ond-point.
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la compagnie l'Homme debout

Nous avons constitué la compagnie l’Homme debout En 2011. À pa4ti4 d’un média
populai4e : la ma4ionnette géante, nous mettons en jeu des 4écits contempo4ains
dans l’espace public. Nous concevons des Ao4mes théât4ales pou4 de t4ès g4andes
jauges. Nous che4chons à p4opose4 un 4ega4d en hauteu4 su4 le monde qui nous
entou4e.

DO\UMENT VIDÉO / PRÉSENTATION DE LA \OMPAGNIE

depuis 10 ans, le développement d'un art singulier

Au El des années et des expé4iences, nous Aaçonnons un a4t singulie4.

Sculptu4al : nos ma4ionnettes mesu4ent ent4e 6 et 8 mèt4es de hauteu4. Nous les envisageons
comme des sculptu4es en mouvement. Elles sont conAectionnées en osie4, leu4 appo4tant un
aspect ca4acté4istique, emp4unt de Ao4ce et de légè4eté.

Ma4ionnettique : nous associons plusieu4s techniques d'animation t4aditionnelles. Nous les
avons adaptées au gigantisme de nos pe4sonnages. Nous sommes pe4pétuellement en
4eche4che de plus de capacité de mouvements, de plus de p4écision, du geste juste.

D4amatu4gique : nous t4availlons des Ao4mes déambulatoi4es, nous emmenons des millie4s de
pe4sonnes dans not4e mouvement, et nous avons pou4 ambition de p4opose4 des 4écits
contempo4ains et o4iginaux.

DO\UMENT VIDÉO / MANNEQUIN \HALLENGE

Vénus, notre premier spectacle en 2012

VÉNUS évoque l’histoi4e d’un homme en exil qui 4evient su4 les t4aces de son passé. Le t4ajet
du 4etou4 se mélange aux souveni4s de sa Auite, donnant lieu à une cou4se eAA4énée dans les
4ues. Nous avons p4ésenté VÉNUS dans beaucoup d’événements dédiés aux a4ts de la 4ue,
ainsi qu’au sein du 4éseau des a4ts de la ma4ionnette. En 2014, nous commençons à tou4ne4
en Eu4ope, puis su4 d’aut4es continents.

les créations participatives au cœur des activités de la compagnie

Pa4allèlement, dès sa Ao4mation, la compagnie p4opose la mise en œuv4e d’aventu4es en
collabo4ation avec des habitants. Les plus 4ema4quables consistent à Aai4e naît4e un nouveau
pe4sonnage géant. Ap4ès plusieu4s temps de 4encont4e et de p4épa4ation, nous nous
installons six semaines su4 un te44itoi4e. Nous y ouv4ons un lieu de const4uction éphémè4e, et
nous invitons les pe4sonnes à conAectionne4 avec nous une nouvelle ma4ionnette. L’atelie4 est
accessible pa4 tous lib4ement, six jou4s su4 sept, du matin au soi4.

Il s’agit de const4ui4e, mais aussi d’imagine4 une histoi4e di4ectement inspi4ée du te44itoi4e où
nous nous t4ouvons. Ensemble, pe4sonnes volontai4es et compagnie, nous t4availlons à
mett4e en jeu ce 4écit dans l’espace public, lo4s d’un ou plusieu4s jou4s. En moyenne, 1500
pe4sonnes de tous ho4izons pa4ticipent activement à ces aventu4es à ca4actè4e unique. La
4ésonance su4 le qua4tie4, la ville, le te44itoi4e, est toujou4s pa4ticuliè4ement intense.

DO\UMENT VIDÉO – PRÉSENTATION \HANTIER PUBLI\
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Mo et le ruban rouge, notre 2nd spectacle

En 2017, malg4é la 4ichesse de ces actions, nous décidons d’en 4édui4e le nomb4e aEn de
dégage4 du temps pou4 mett4e en œuv4e une deuxième p4oduction. Nous 4essentons le
besoin de Aai4e évolue4 not4e unive4s visuel et sono4e, et de mieux mait4ise4 not4e
d4amatu4gie. Pendant deux ans, nous t4availlons à la Aab4ication du spectacle Mo et le 4uban
4ouge.

Mo et le 4uban 4ouge 4aconte l'histoi4e d'un enAant qui a dû Aui4 seul son pays en gue44e.
Sépa4é de sa Aamille, le spectacle évoque son pa4cou4s Aantasmé ve4s une nouvelle vie.

DO\UMENT VIDÉO – TEASER – MO ET LE RUBAN ROUGE

le rêve de Lili, une première expérience chorégraphique

Pou4 la pé4iode des Aêtes de En d'année 2020, la compagnie joue avec les ba44iè4es sanitai4es
pou4 p4opose4 une aventu4e poétique à l'échelle de la ville de Poitie4s où elle est installée : la
4éalisation d'un clip impliquant des centaines de pe4sonnes et une ma4ionnette géante.

\ompose4 une musique o4iginale, éc4i4e une cho4ég4aphie, la diAAuse4 et invite4 les poitevins
à inte4p4éte4 cette danse chez eux en se Elmant. De son côté, une ma4ionnette géante dansait
dans 20 lieux vides de la ville. Nous avons associé les danses des habitants avec les danses
de la ma4ionnette et p4oduit un clip qui est so4ti au début de l'année 2021.

\ette expé4ience spontanée et inédite, a été l'occasion d'une p4emiè4e collabo4ation avec
Lau4ent Falguié4as, di4ecteu4 a4tistique de la compagnie Pic la Poule.

DO\UMENT VIDÉO – LE RÊVE DE LILI
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collabo4e4 avec d'aut4es a4tistes

Karin Serres, auteure de pièces de théâtre

\'est la p4emiè4e Aois que la compagnie collabo4e avec une auteu4e. Il ne s'agit pas d'une
commande d'éc4itu4e clé en main, mais d'une collabo4ation que Benoît Mousse4ion a
souhaité initie4 avec une pe4sonne ague44ie à l'éc4itu4e théât4ale.

Ka4in Se44es est née en 1967, elle est aut4ice, metteuse en scène, déco4at4ice et t4aduct4ice de
théât4e. Elle a éc4it une soixantaine de pièces, pou4 moitié en di4ection du jeune public,
souvent éditées, c4éées et t4aduites. Elle éc4it aussi des pièces 4adiophoniques, des 4omans,
des albums et des Aeuilletons.

Pascale Danièle-Lacombe, directrice du CDN de Poitiers

Nous avons pou4 ambition de p4opose4 un 4écit nuancé lo4s d'un spectacle de 24h. \ela
implique que le public suiv4a ce 4écit de diAAé4entes maniè4es, avec plus ou moins d'assiduité
et de pa4ticipation aux activités p4oposées. Benoît souhaite collabo4e4 avec une pe4sonne qui
po4te4a un 4ega4d exté4ieu4 exigeant, notamment su4 les questions d4amatu4giques.

Pascale aime t4availle4 en 4elation avec des auteu4es.eu4s et ouv4e plusieu4s pa4cou4s avec
chacun.e. Ensemble ils.elles explo4ent diAAé4entes thématiques, éc4itu4es et Ao4mes, alo4s
mises en 4ésonances, mêlant pa4Aois les disciplines et les langues, ou c4éant pa4Aois des
passe4elles avec des œuv4es du 4épe4toi4e. Au long de son pa4cou4s, son t4avail se 4aconte
ent4e c4éations nationales, expé4iences a4tistiques de p4oximité et t4ansmission. Il témoigne
notamment d’une complicité 4éguliè4e avec la jeunesse et les nouvelles géné4ations qui
ent4ent dans la vie adulte.

Julien Padovani, compositeur

Des compositions o4iginales accompagnent tous les spectacles de la compagnie. Nous avons
développé une 4elation ét4oite et spontanée ent4e le son et l'action, pe4mettant de souteni4
nos intentions ma4ionnettiques.

\ompositeu4, pianiste, clavié4iste, acco4déoniste, a44angeu4 de Ao4mation classique, En
connaisseu4 des musiques populai4es de t4adition o4ale, Julien aime à mélange4 les gen4es,
les expé4iences a4tistiques en p4ivilégiant la dimension ludique, l'imp4ovisation et le
mouvement. Dès le début de sa ca44iè4e, il mène de nomb4eux p4ojets de Aaçon pa4allèle,
emb4assant des esthétiques va4iées (musiques t4aditionnelles, musiques imp4ovisées, 4ock…),
explo4ant avec enthousiasme des te44itoi4es cont4astés. Son pa4cou4s est aussi celui d’un
inte4p4ète-a44angeu4-o4chest4ateu4 se di4igeant de plus en plus ve4s l’éc4itu4e et la
composition de pièces musicales dans leu4 intég4alité.

Laurent Falguiéras, chorégraphe

Nous commençons une 4eche4che cho4ég4aphique, comme un nouveau langage pou4 nos
ma4ionnettes, aEn de dive4siEe4 et d'augmente4 leu4s moyens d'exp4ession. Pou4 cela nous
avons déjà commencé à collabo4e4 avec Lau4ent Falguié4as (compagnie Pic la Poule).

Lau4ent t4availle notamment aux côtés de Nathalie Pe4nette, et d'Agnès Pelletie4 (\ie
Volubilis). Il mène également son p4op4e p4ojet au sein de la \ie Pic la Poule, où il développe
une danse engagée qui évoque l’absu4dité et le sensible. Il opè4e un va et vient pe4manent
ent4e le t4avail 4éalisé avec des amateu4s et le t4avail 4éalisé en 4épétitions pou4 la c4éation
des spectacles.
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Fai4e des cabanes en tous gen4es – invente4, ja4dine4 les
possibles ; sans c4aind4e d’appele4 « cabanes » des huttes de
ph4ases, de papie4, de pensée, d’amitié, des nouvelles Aaçons
de se 4ep4ésente4 l’espace, le temps, l’action, les liens, les
p4atiques. Fai4e des cabanes pou4 occupe4 aut4ement le
te44ain ; c’est à di4e toujou4s, aujou4d’hui, pou4 se mett4e à
plusieu4s.

ext4ait de Nos cabanes - éditions Ve4die4 - un essai de Ma4ielle Macé

le spectacle

une aventu4e à l'échelle d'un te44itoi4e

Si la t4ame na44ative se4a toujou4s la même, le spectacle se colo4ie4a diAAé4emment
selon les end4oits où nous le p4ésente4ons, ceci g4âce à une p4ésence de la
compagnie en amont de chaque 4ep4ésentation.

En collabo4ant avec des pe4sonnes, nous en4ichissons le spectacle avec de
nouveaux contenus et nous l'anc4ons dans chaque end4oit où nous inte4venons. \es
« modules » d’inte4vention autou4 du spectacle sont conçus comme des options
complémentai4es.

Aussi t4ouve4ez-vous ici un éventail d’anc4ages possibles en amont (le p4ologue) et
en aval (la t4ace) du spectacle.

Il évoquera l’extraordinaire aventure de Plume, une en4ant d’une

dizaine d’années qui ne veut pas assister impuissante à la

destruction de sa cabane. Aidée par les oiseaux, elle embarquera

d’abord les habitants, puis les spectateurs, dans une grande

aventure collective.
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imagine4 un p4ologue avec chaque te44itoi4e

se préparer collectivement à participer à l’aventure

La déAense de la cabane 4assemble4a tous les peuples oiseaux venus aide4 Plume dans sa
lutte, c’est à di4e l’ensemble des spectateu4s. Il Aaut donc se p4épa4e4 la4gement en amont du
spectacle : conAectionne4 son costume, son bâton Aétiche, app4end4e l’incantation et les
slogans chantés, 4épéte4 les pas de danse, 4éalisés les millie4s d’oiseaux message4s en
o4igami ...

Pou4 cela, nous 4encont4ons les 4ep4ésentants des associations et st4uctu4es sociales,
éducatives, cultu4elles, médico-sociales, sociocultu4elles, médico-éducatives, de loisi4s, de
p4atiques a4tistiques amateu4es…, tous les 4elais envisageables, plusieu4s mois en amont su4
chaque te44itoi4e. Nous nous 4et4ouvons lo4s de séances de t4avail collectives. Nous leu4
4acontons le spectacle et imaginons ensemble quelles pou44ont êt4e leu4s modalités
d’inte4ventions.

Puis nous leu4 Aou4nissons des tuto4iels, vidéos, en4egist4ements, dessins, pa4titions, textes ...
\es documents leu4 pe4mett4ont de se p4épa4e4 au spectacle de Aaçon autonome, en
adaptant même leu4s 4éalisations à leu4s savoi4-Aai4e pa4ticulie4s et à leu4s envies. Bien
entendu, nous 4estons en contact avec ces st4uctu4es en cas de besoin.

\e4tains tuto4iels (costume, bâton Aétiche, incantation, pas de danse) ont été pensés aEn
d’êt4e la4gement diAAusés aup4ès du g4and public, via des sites inte4net 4elais et les 4éseaux
sociaux. Ainsi, chacun peut se p4épa4e4 au spectacle, individuellement, en Aamille ou ent4e
amis.

enregistrements et créations sonores contextuelles *optionnel

La cabane du spectacle est installée plusieu4s jou4s avant la 4ep4ésentation. Elle est visitable.
Out4e sa st4uctu4e imp4essionnante, la cabane est une bulle sono4e. Des Résu4gences de la
cabane se déplacent su4 le te44itoi4e : so4tes de huttes à pattes, elles sont aussi visitables et
écoutables.

Pendant la pé4iode de c4éation (2021-2023), nous 4encont4ons et en4egist4ons des
discussions avec des pe4sonnes qui ent4etiennent un lien spécial avec une cabane : pe4sonne
mig4ante, ZADiste, be4ge4, gilet jaune, chasseu4, ja4dinie4, 4êveu4, … Nous che4chons à
connaît4e la 4elation que ces pe4sonnes ent4etiennent avec leu4s cabanes : à quoi 4essemble
t-elle, pou4quoi l’ont-elles const4uite, existait-elle déjà, quelle est leu4 activité dans cette
cabane, quel 4ega4d po4tent-elles su4 le monde depuis leu4 cabane, cette cabane est-elle
menacée ... ? Pou4 cela, nous sommes en 4ésidence dans cinq te44itoi4es de la Nouvelle-
Aquitaine et au \4eusot. \es voix de pe4sonnes constitue4ont la p4emiè4e vie sono4e de la
cabane du spectacle et de ses Résu4gences. Elles donne4ont également lieu à la p4oduction
de podcasts écoutables en ligne su4 un site dédié.

Nous p4oposons à chaque nouveau lieu d'accueil du spectacle, d'eAAectue4 localement ce
même t4avail de collectage sono4e. Les voix des habitants et l'ambiance de leu4s cabanes,
intég4e4ont alo4s le spectacle et continue4ont à alimente4 les podcasts.

Du4ée minimum : 5 jou4s pou4 l’en4egist4ement de 7 à 8 pe4sonnes.

p. 16



mise en œuvre d'ateliers de construction participati4s

La compagnie est 4econnue pou4 ses chantie4s de const4uction où plusieu4s centaines de
pe4sonnes pa4ticipent. Les techniques de const4uction imaginées pa4 la compagnie
pe4mettent Aacilement la pa4ticipation de chacun. La const4uction pa4ticipative est une po4te
d'ent4ée géné4euse su4 un te44itoi4e et ses habitants. \onst4ui4e collectivement un objet
poétique qui intég4e4a un spectacle, valo4ise les pa4ticipants, c4ée de la mémoi4e commune
et anc4e l'objet dans le te44itoi4e.

Exemples de chantie4s de const4uction pa4ticipatiAs : . \\ du Pays Haut Val d'Alzette
. Festival \halon Dans La Rue

. construire de nouvelles Résurgences *optionnel :

Il s’agit de cabanes po4tatives, habitées pa4 une pe4sonne. So4tes de huttes à pattes, elles
peuvent êt4e a44ondies ou longilignes, mesu4e4 de 2 mèt4es à 4 mèt4es de hauteu4. Leu4
a4matu4e est 4éalisée en osie4, 4ecouve4t ensuite de maté4iaux natu4els, o4ganiques ou
manuAactu4és t4ouvés localement. L’ensemble leu4 conAè4e une allu4e t4ibale.

Elles se p4omènent toujou4s pa4 sept. Lo4s des jou4s qui p4écèdent le spectacle, les
Résu4gences appa4aissent à la so4tie des écoles, dans les espaces comme4çants, su4 le
ma4ché …, elles cheminent en Ele indienne, en sautillant et tou4noyant. Elles p4oduisent ainsi
un joyeux tintama44e induit pa4 les maté4iaux qui les 4ecouv4ent. Pa4Aois elles s’a44êtent,
Ao4ment un ce4cle et invitent les passants à les visite4 et à écoute4 ainsi les voix des pe4sonnes
inte4viewées lo4s des collectages 4éalisés en amont. Pendant le spectacle, les 4ésu4gences
Ao4ment un g4oupe homogène, qui à chacune de ses appa4itions, ouv4e une po4te ent4e le
monde des humains et celui des Esp4its-Oiseaux.

Du4ée minimum : 6 jou4s pou4 la 4éalisation de t4ois 4ésu4gences, accueil de g4oupes en
matinées, ouve4tu4e tout public les ap4ès-midi, possibilité d’o4ganise4 des soi4ées.

. construire des fgures totémiques et des bâtons 4étiches animés *optionnel :

Si nous diAAusons des tuto4iels, dessins, pa4titions, vidéos … aEn que chacun puisse se
p4épa4e4 au spectacle, chez lui ou au sein d’une st4uctu4e 4elais, nous p4oposons également
un chantie4 pa4ticipatiA aEn de const4ui4e collectivement de g4andes Egu4es animées. Il s’agit
de 4éalise4 plusieu4s choses, en osie4 et tissus p4incipalement :
- de hautes Egu4es totémiques 4ep4ésentant des têtes d’oiseaux p4olongées d’un long cou
habillé d’ailes animées. \haque st4uctu4e peut êt4e po4tée su4 les épaules pa4 une pe4sonne,
ou installée su4 des petits modules 4oulants.
- des bâtons Aétiches, mesu4ant ent4e 1 et 4 mèt4es, su4montés de têtes d’oiseaux et habillés
eux aussi de plumes et d’ailes animés.

Du4ée minimum : 6 jou4s consécutiAs, accueil de g4oupes en matinées, ouve4tu4e tout public
les ap4ès-midi, possibilité d’o4ganise4 des soi4ées.
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installation d'éléments scénographiques plusieurs jours

avant le début de la représentation

La cabane est installée plusieu4s jou4s avant la 4ep4ésentation. On peut veni4 la visite4. Il s'agit
d'une immense const4uction pouvant accueilli4 une ma4ionnette géante de 7 mèt4es de
hauteu4. Elle p4end place au cœu4 du te44itoi4e, là où se te4mine4a le spectacle. Elle est une
bulle sono4e où l’on peut s’atta4de4.

La cabane génè4e des 4ésu4gences. Moitié costume, moitié cabane, chaque 4ésu4gence est
po4tée et déplacée su4 le te44itoi4e pa4 une pe4sonne pendant les jou4s qui p4écèdent le
spectacle. La 4ésu4gence peut s'a44ête4 où elle veut, son hôte peut alo4s en so4ti4 et la Aai4e
visite4. \omme la cabane p4incipale, les 4ésu4gences émettent du son, composé à pa4ti4 de
collectages 4éalisés su4 chaque te44itoi4e de jeu.

Au El des 24 heu4es de spectacle, la cabane évolue. Elle se p4épa4e à sa métamo4phose. Les
4ésu4gences p4ennent pa4t à diAAé4ents tableaux.

Lo4s du Enal du spectacle, la cabane se4a dét4uite. Elle 4enaît4a métamo4phosée g4âce à la
communion de toutes les pe4sonnes p4ésentes dans le public.

répéter avec des personnes qui intégreront le spectacle

La compagnie l'Homme debout a pou4 habitude d'intég4e4 des pe4sonnes volontai4es dans
ses spectacles. \haque pe4sonne a un 4ôle ou une tâche bien identiEée. Nous 4épéte4ons
plusieu4s Aois ensemble au cou4s de la semaine qui p4écède4a le spectacle.

Ici, les habitants deviendront :

– les Résu4gences de la cabane, en 4evêtant une cabane-costume. Il s’agi4a de plusieu4s
g4oupes de pe4sonnes qui pou44ont se 4elaye4. Pendant les jou4s qui p4écèdent le
spectacle, les 4ésu4gences se p4omène4ont dans le te44itoi4e, invitant les passants à
visite4 leu4 cabane et à y écoute4 les sons issus des collectages. Pendant les 24 heu4es
du spectacle, les 4ésu4gences inte4viend4ont en g4oupe à plusieu4s 4ep4ises, ouv4ant
une po4te ent4e le monde des huymains et celui des oiseaux ;

– des Esp4its-Oiseaux, qui co-anime4ont des atelie4s avec les memb4es de la
compagnie, pendant l’ap4ès-midi du second jou4 aEn de p4épa4e4 la g4ande ma4che de

sauvega4de de la cabane : chants, danses, conAection d’éléments de costumes… ;

– des Esp4its-Oiseaux qui 4ythme4ont la g4ande ma4che, qui connait4ont les chants et
les danses pou4 ent4aine4 le public dans leu4 mouvement ;

Collaborer avec une classe de CM2 ou de 6ème :

Ils se4ont les plus p4oches compagnons de Plume, les oiseaux de sa cabane. Ils c4ée4ont
un lien intime ent4e Plume et des pe4sonnes du public. Ils se4ont les seuls à pouvoi4
t4adui4e le langage des oiseaux en langage humain. Ils po4te4ont le message de Plume.

Nous 4encont4ons la maît4esse ou le maît4e ainsi que les enAants de cette classe plusieu4s
mois avant le spectacle. Nous leu4 4acontons l’histoi4e de Plume et comment elle se4a
mise en jeu dans leu4 ville. G4âce aux tuto4iels, les enAants conAectionne4ont leu4s p4op4es
costumes et accessoi4es. Nous leu4 Aou4nissons également quelques textes à app4end4e,
ainsi qu’un pas de danse.

Nous les 4et4ouvons ensuite lo4s de quat4e jou4nées de 4épétition su4 les lieux du
spectacle.
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Inviter des groupes amateurs à intégrer le spectacle

P4opose4 aux pe4sonnes qui p4atiquent une activité musicale ou dansée de maniè4e
amateu4e, de 4ejoind4e le mouvement de déAense de la cabane (écoles, conse4vatoi4e,
association ...) :
- nous 4encont4ons les 4ep4ésentants et p4oAesseu4s de ces st4uctu4es lo4s de

séances de t4avail collectiA aEn de p4ésente4 le spectacle et de déEni4 ensemble à
quels moments il se4a le plus inté4essant que chaque Ao4mation inte4vienne.

- en Aonction, nous Aou4nissons plusieu4s mois en amont les pa4titions des mo4ceaux
co44espondant, ainsi que les vidéos des pas des mouvements dansés ;

- nous nous 4et4ouvons lo4s des jou4s qui p4écèdent le spectacle pou4 4épéte4
l’inte4vention de chacun.

\haque p4ologue se4a diAAé4ent. Son éc4itu4e 4elève4a d'une ét4oite collabo4ation
ent4e la compagnie et le te44itoi4e d'accueil.

Pendant la pé4iode de c4éation du spectacle, nous expé4imentons cette 4elation
avec six te44itoi4es : le Pa4c Natu4el Régional des Landes de Gascogne, la ville de
Pa4thenay, les qua4tie4s de Mi4euil et de Villeneuve-les-Salines à La Rochelle, le Pa4c
Natu4el Régional du Pé4igo4d-Limousin et la ville de Mou4enx dans le Béa4n. Il
s'agit de te44itoi4es t4ès diAAé4ents qui nous pe4mettent de mett4e en p4atique nos
idées.

La const4uction de la cabane n’obéit à aucun o4d4e, elle est Aaite de maté4iaux
hété4ogènes, t4ès diAAé4ents les uns des aut4es, souvent des 4ebuts, des choses
abandonnées, t4ouvées su4 place. Leu4 agencement dépend davantage des
maté4iaux eux-mêmes, de leu4s ca4acté4istiques p4op4es, que des Ao4mes
pensées à l’avance. Pou4 cette 4aison, l’allu4e Enale d’une cabane dépend
totalement de la natu4e de ces mêmes éléments. \onst4uite une p4emiè4e Aois,
elle ne peut, une Aois dét4uite, êt4e 4eAaite à l’identique.

Gilles Tibe4ghien – La nécessité des cabanes – Baya4d
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joue4 pendant 24 heu4es

Habituellement, lo4sque nous p4ésentons un spectacle, il s'agit du temps Ao4t
de l'événement dans lequel nous sommes p4og4ammés. Nous jouons
pendant 1h30 et le public a été convié en g4and nomb4e. \'est une éne4gie
pa4ticuliè4e, t4ès intense, g4isante.

Mais nous souhaitons p4opose4-là un temps diAAé4ent, aEn de pouvoi4 joue4
avec la géog4aphie, les paysages, les a4chitectu4es, les 4ythmes de chaque
te44itoi4e. Nous voulons pouvoi4 su4p4end4e quelqu'un dans son t4ajet
quotidien, o4ganise4 des moments intimes, dive4siEe4 nos ad4esses au public.

Bien entendu, nous aspi4ons à ce que la G4ande Ma4che des oiseaux, qui se4a
le temps Ao4t du spectacle, atti4e éno4mément de pe4sonnes. Mais ce se4a
l'aboutissement d'un p4ocessus qui au4a convié les gens à des temps de
const4uction, des temps de 4épétition, des temps intimes, des jeux, des
moments pa4tagés, des sec4ets, des su4p4ises.
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LEXIQUE

Plume est une marionnette géante. Elle mesure 7 mètres de hauteur. Elle est réalisée en osier. Elle représente
une petite flle d’une dizaine d’années. On ne sait pas d’où elle vient, on sait simplement son attachement à sa
cabane. Plume portera plusieurs costumes au cours du spectacle : d’abord une tunique claire qui sera utilisée
comme écran de projection, puis sa tunique se recouvrira de plumes jusqu’à sa tenue de combat fnal.

Les en=ants oiseaux sont environ 25 en=ants d’une dizaine d’années, avec lesquels nous entretenons une relation
privilégiée plusieurs mois avant le spectacle. Nous leur =ournissons tous les éléments nécessaires afn qu’ils
puissent préparer les di==érents moments de jeu avec leur maître.esse, notamment les textes et les chants. Puis
nous répétons directement avec eux lors des quatre jours qui précèdent le spectacle.

Les en=ants oiseaux connaissent le langage des oiseaux et celui des humains. Ils peuvent donc traduire les
propos de Plume qui ne parle que oiseau. Ils ont une adresse directe au public, le plus souvent auprès de
seulement deux ou trois personnes.

Nahual est le Grand Esprit Oiseau, sage parmi les sages. Il aidera Plume à réunir toutes les =orces disponibles
pour tenter de sauver sa cabane. Il apparaît sous plusieurs =ormes dans le spectacle. On le découvre dans la
première séquence comme un bâton de marche surmonté d’une tête d’oiseau très particulière. Puis il apparaitra
sous l’aspect d’un véritable oiseau, toujours avec sa tête spéciale. Enfn, il prendra sa =orme gigantesque lors du
fnal du spectacle.

Les Résurgences sont des cabanes à taille humaine. Elles sont habitées par une personne. Elles se portent
comme un costume tribal et peuvent aussi être posées et laissées au sol. Leur armature est réalisée en osier, et
est recouverte d’éléments manu=acturés, naturels et organiques (branchages, laine de mouton, flet de pêche,
petits instruments de musique percussi=s …). De nouvelles résurgences peuvent être réalisées sur chaque
territoire, avec des matériaux locaux, lors d’ateliers encadrés par la compagnie.

Pendant les jours qui précèdent le spectacle, les Résurgences se baladent sur le territoire, habitées par des
personnes volontaires avec qui nous avons préalablement répété. L’habitant.e d’une résurgence peut en sortir et
inviter un.e passant.e à la visiter. À l’intérieur on entend les voix de personnes évoquant leurs histoires de
cabanes.

Le monstre mystérieux est un énorme engin de travaux public, type chariot télescopique, que nous habillerons
de nombreux projecteurs lumineux et d’une énorme tête pour la scène fnale du spectacle.

L’incantation est une =ormule magique, un chant. En collaborant avec les relais sur chaque territoire où nous
jouerons le spectacle (écoles, associations, pratiques amateures, maisons de retraite, secteur médico-social ...),
nous souhaitons =aire en sorte qu’un très grand nombre de personnes ait appris ce chant en amont de l’arrivée
de la compagnie.

Les danses : Le spectacle comporte trois temps =orts où Plume sera présente : le premier soir, le lendemain
matin, le second soir. Lors de chacun de ces trois temps, Plume interprétera une danse d’une dizaine de minutes
qui évoquera un élément narrati=. Nous écrirons et travaillerons ces trois danses avec le chorégraphe Laurent
Falguiéras (cie Pic la Poule).

Nous di==userons des projections vidéos à deux reprises pendant le spectacle : sur la tunique blanche de Plume
déployée, puis sur les parois de la cabane. Il s’agira de vidéos d’animation réalisées par Julien Dexant et Jeanne
Mathieu, avec qui nous avons déjà collaboré pour les flms d’animations de notre précédent spectacle Mo et le
ruban rouge.
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- plusieurs jours avant le spectacle : la cabane
espace 3 / lieu \

La cabane est installée, mais Plume n’est pas là. Elle a insc4it des messages à destination des oiseaux su4
quelques suppo4ts laissés p4ès de son ab4i, « Pou4quoi êtes-vous pa4tis ? Où êtes-vous allés ? Je suis inquiète. Je
pa4s à vot4e 4eche4che. ». P4ès de la cabane, un panneau lumineux aAEche un compte à 4ebou4s.

On peut lib4ement visite4 la cabane, on y découv4e l’unive4s de Plume. On y entend également des voix de
pe4sonnes qui nous 4acontent le lien spécial qu’elles ent4etiennent avec leu4s cabanes.

Détails :

1) La cabane est une st4uctu4e de 8m de diamèt4e et autant de hauteu4. Elle en g4ande pa4tie 4ecouve4te de toiles et
de plumes.

2) P4ès de la cabane, des messages sont éc4its à la main su4 des suppo4ts. Il sont signés de Plume. Ils s’ad4essent aux
oiseaux. « Pou4quoi êtes-vous pa4tis si soudainement ? Où êtes-vous allés ? Je suis inquiète. Je pa4s à vot4e
4eche4che. »

3) Un panneau lumineux aAEche un compte à 4ebou4s qui déEle.

4) La cabane est ouve4te. On peut s’aventu4e4 à l’inté4ieu4.

5) On y découv4e notamment en son cent4e, une pa4u4e de plumes géantes.

6) Mêlées à la musique de l’incantation, on entend aussi des voix : des pe4sonnes qui nous pa4lent de leu4s
cabanes.

7) Le texte de l’incantation est insc4it su4 les pa4ois de la cabane.

Description de l’espace :

- la cabane est installée su4 le lieu où se dé4oule4a le Enal du spectacle, elle n’en bouge4a pas,
- voi4 de4nie4 pa4ag4aphe : l’incantation.

Besoins techniques en lien avec le choix du lieu :

- alimentation élect4ique à p4oximité ;
- une loge pou4 70 à 100 pe4sonnes.
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- premier soir : la disparition des oiseaux
espace 1

début au plus tôt 15 min ap4ès le couche4 du soleil
du4ée : 1h00 à 1h15

Il Aait p4esque nuit. Une lampe à la main, Plume e44e à la 4eche4che des oiseaux dispa4us. Quand elle pa4vient
enEn à t4ouve4 l’end4oit où ils se sont 4éAugiés, les oiseaux lui 4acontent le d4ame qu’ils p4essentent, le dange4
qu’ils ont senti app4oche4 : la cabane va êt4e dét4uite.

Plume ne peut s’y 4ésigne4, les oiseaux acceptent de l’accompagne4 dans son combat mais ils ne sont pas assez
nomb4eux. Il leu4 Aaud4a 4assemble4 toutes les Ao4ces disponibles. Pou4 cela, Plume doit demande4 l’aide de
Nahual, le G4and Esp4it Oiseau. Elle pa4t à sa 4encont4e.

Déroulé :

1) Le public est 4assemblé su4 une esplanade située à 200/300 mèt4es du lieu où Plume 4et4ouve4a les oiseaux.

2) Plume appa4aît en ma4chant, une lampe à la main. Elle appelle autou4 d’elle en siAfant à la maniè4e d’un oiseau.

3) Plusieu4s maniAestations inquiétantes 4ythment son pa4cou4s : omb4es su4 les mu4s, chants d’oiseaux, appa4itions
Au4tives de pe4sonnages mi hommes / mi oiseaux, petits eAAets py4otechniques.

4) Un groupe de personnages, mi en=ants mi oiseaux, vient à la 4encont4e de Plume et la guide en siAfant.

5) Elle pa4vient jusqu’à un end4oit où sont 4éunis en ce4cle d’aut4es enAants oiseaux qui échangent en siAfant, si on ne
comp4end pas ce qu’ils se 4acontent, on peut entend4e que les échanges sont g4aves.

6) Les en=ants oiseaux sont installés en ce4cle, pa4 deux, en hauteu4 su4 des st4uctu4es évoquant des b4anches d’a4b4es.
Le public s’installe en 1/2 ce4cle de44iè4e eux. Plume intèg4e le ce4cle des oiseaux Aace au public. Au cent4e plusieu4s
b4asé4os b4ûlent.

7) Plume demande aux oiseaux la 4aison de leu4 dispa4ition. En 4éponse, tous siAfent t4ès Ao4t de maniè4e saccadée.
L’un d’eux s’app4oche de la petite Elle au cent4e du ce4cle, et Aait jailli4 un geyze4 de b4aises des b4asé4os. L’eAAet
p4ovoque l’extinction de toutes les lumiè4es et la p4ojection d’images animées.

8) Vidéo p4ojetée su4 la tunique de Plume et d’aut4es éc4ans tenus pa4 les enAants oiseaux su4 leu4s b4anches. Elle
évoque d’abo4d sa vie paisible dans et autou4 de sa cabane, en 4elation avec les oiseaux. Puis comme une
p4ophétie, la vidéo mont4e un monstre mystérieux qui dét4uit la natu4e, abat les a4b4es et app4oche de la cabane.

9) Au moment où le monstre s’app4ête à dét4ui4e la cabane, Plume hu4le. Les éc4ans dispa4aissent et toutes les vidéos
s’éteignent.

10) Monte alo4s une multitude de mu4mu4es qui se mêlent les uns aux aut4es : « on va t’aide4, on ne va pas laisse4 Aai4e
ça, on va t’aide4 ». \ette intention est envahie puis subme4gée pa4 d’aut4es mu4mu4es : « on n’est pas assez
nomb4eux, on n’y a44ive4a pas tout seuls, on n’est pas assez nomb4eux ». Une voix s’élève, plus Ao4te que les aut4es :
« il Aaut demande4 l’aide de Nahual ». Les mu4mu4es 4ep4ennent : « il Aaut demande4 l’aide de Nahual, le G4and Esp4it
Oiseau, il Aaut demande4 l’aide de Nahual ».

11) On entend a44ive4 au loin une aut4e musique, un ensemble de cliquetis et de pe4cussions. Appa4aissent un 4oupe
de Résurgences, so4tes de cabanes su4 pattes, de diAAé4entes tailles et p4opo4tions, Aaites de maté4iauxnatu4els et
o4ganiques. Elles avancent et tou4nent su4 elles-mêmes, elles p4oduisent leu4 p4op4e musique. Elles pa4viennent au
cent4e du ce4cle où elles tou4nent en 4ond autou4 des b4ase4os en appelant Nahual.

12) Elles Aont ainsi appa4aît4e un t4ès g4and bâton-=étiche. Le bâton est su4monté d’une ét4ange tête d’oiseau t4ès
colo4ée. Le bâton s’élève ve4ticalement dans les ai4s et va che4che4 Plume en la p4ovoquant.

13) Le bâton ent4aîne Plume dans une danse chorégraphiée d’une dizaine de minutes, à l’issue de laquelle l’enAant se4a
pa4venu à dompte4 le bâton et à le saisi4 dans sa main.

14) Un 4ayon lumineux éme4ge du bâton, indiquant la di4ection à suiv4e. Plume salue tous les pe4sonnages autou4
d’elle, et quitte le ce4cle en s’appuyant su4 son bâton de ma4che à tête d’oiseau.

15) Fin de la séquence. Applaudissements.

16) La musique 4ep4end, les enAants oiseaux invitent le public à veni4 au cent4e du ce4cle. On danse autou4 des
b4asé4os.
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Description de l’espace :

- une a4tè4e où Plume appa4aît, su4 laquelle la ma4ionnette peut évolue4 avec le public su4 200 à 400 mèt4es ;
- une vaste esplanade pou4 4assemble4 le public autou4 d’un ce4cle de 20 mèt4es de diamèt4e ;

Besoins techniques en lien avec le choix du lieu :

- alimentation élect4ique ;
- espace loges pou4 une 50aine de pe4sonnes à p4oximité ;
- système son ? Le nôt4e suAE4a t-il ? À voi4 en Aonction de chaque lieu et du public attendu.
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- le lendemain : la rencontre avec Nahual, le grand esprit oiseau
espace 2

moment à déEni4 ent4e le leve4 du soleil et 11h00
du4ée : 30 à 40 min

Dans la nuit, Plume se 4end à l’end4oit indiqué pa4 les oiseaux, là où le G4and Esp4it s’éveille chaque matin. Dès
le leve4 du jou4, Plume appelle l’Esp4it, enco4e et enco4e, mais 4ien ne se passe. Décou4agée, elle se 4ésout à
abandonne4. \’est alo4s que d’ét4anges pe4sonnages appa4aissent, les Résurgences, so4tes de huttes à pattes
tou4noyant su4 elles-mêmes dans un envoûtant tintama44e. Elles ent4ainent Plume dans leu4 danse, invoquant
l’aide du G4and Esp4it jusqu’à ce qu’un majestueux oiseau éme4ge enEn de la natu4e.

Déroulé :

1) Plume est assise Aace à un paysage, 4ec4oquevillée su4 elle-même. Son bâton Aétiche est planté dans le sol devant
elle. Le public s’installe lib4ement. Les enAants oiseaux sont là pou4 l’accueilli4. Pa4 deux, l’un pa4le en siAfant, l’aut4e
t4aduit.

2) Plume 4ed4esse la tête, elle lance un caillou dans le vide, puis un aut4e. Elle se 4elève, sc4ute le paysage, et en
siAfant elle appelle Nahual. Seul l’écho lui 4evient. Seconde tentative tout aussi vaine.

3) Plume va se 4asseoi4 quand on entend au loin la musique des 4ésu4gences. Il s’agit d’un tintama44e de cliquetis et
de petites pe4cussions semblable à celui entendu la veille. Plume se 4etou4ne. Les Résu4gences appa4aissent en
tou4noyant su4 elles-mêmes.

4) Le bâton s’élève dans les ai4s. Il se déplace ve4ticalement. Les Résu4gences l’entou4ent en continuant leu4 danse.
Des Aumées colo4ées se dégagent du pommeau en Ao4me de tête d’oiseau. Les Aumées 4emplissent la scène.
Lo4squ’elles se dissipent un g4and oiseau est appa4u, juché su4 le bâton Aétiche à la place du pommeau. Si son co4ps
est épu4é, on 4econnaît l’ét4ange tête colo4ée qui o4nait le bâton aupa4avant.

5) Les Résu4gences quittent la scène. L’oiseau lève la tête ve4s Plume et lui siAfe quelque chose que nous pou44ions
t4adui4e pa4 « que puis-je Aai4e pou4 toi ? ». Plume 4aconte son histoi4e en siAfant, à g4ands 4enAo4ts de gestes. Dans
le public, des enAants oiseaux t4aduisent l’histoi4e de Plume. D’aut4es dist4ibuent des petits oiseaux en o4igami su4
lesquels sont insc4its l’heu4e et le lieu de 4dv du soi4.

6) Nahual invite Plume dans une danse cho4ég4aphiée d’une dizaine de minutes. Ils sont pa4Aaitement en acco4d l’un
avec l’aut4e.

7) À la En de l’histoi4e, toujou4s en siAfant, Nahual explique à Plume qu’il lui Aaut 4éuni4 tous les peuples oiseaux pou4
tente4 de sauve4 sa cabane. Il l’aide4a dans son combat. Les enAants oiseaux 4ep4ennent ses pa4oles en coeu4 : « Il
Aaut 4éuni4 tous les peuples oiseaux ! Nahual va nous aide4 !»

8) Les 4ésu4gences 4éappa4aissent en tou4noyant su4 elles-mêmes. Elles passent devant Plume sans s’a44ête4,
emmenant Nahual et les enAants oiseaux dans leu4 sillage. Plume 4este seule.

9) Le bâton Aétiche a 4et4ouvé son pommeau à tête d’oiseau. Il s’élève dans les ai4s Aace à Plume. Elle le saisit et le
b4andit.

Description de l’espace :

- une esplanade d’une vingtaine de mèt4es de diamèt4e su4 laquelle Plume évolue4a ;
- un lieu avec de la pe4spective ;
- un lieu où l’on peut app4écie4 les p4emiè4es lueu4s du soleil ;
- un lieu où l’on peut se senti4 en contact avec la natu4e ;

Besoins techniques en lien avec le choix du lieu :

- espace loges pou4 une 40aine de pe4sonnes à p4oximité ;
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- le midi : le message de Nahual lors d’un repas partagé
espace 3 / lieu A

au moment du déjeune4
optionnel

Les oiseaux aAfuent de tous les coins du te44itoi4e à l’appel du G4and Esp4it. Ils se 4assemblent
et pa4tagent un g4and 4epas lo4s duquel le G4and Esp4it inte4vient pou4 demande4 à tous les
peuples oiseaux de lutte4 ensemble cont4e la dest4uction de la cabane.

Déroulé :

1) Il peut s’agi4 d’un pique-nique, d’un 4epas pa4tagé, de stands, de Aoodt4ucks, d’un plat unique, d’une soupe pou4
laquelle chacun.e a appo4té un légume …

2) Les pe4sonnes sont installées pou4 déjeune4, pa4 te44e su4 des couve4tu4es, ou autou4 de g4andes tablées.

3) Les Résu4gences 4éappa4aissent toujou4s en ondulant et tou4noyant selon une danse bien 4églée. Elles se
4épa4tissent autou4 du 4epas et se posent au sol. Leu4s habitant.e.s en so4tent et invitent les pe4sonnes une pa4 une
à ent4e4 les visite4. À l’inté4ieu4 on découv4e un petit unive4s pa4ticulie4 et on entend des voix de pe4sonnes qui nous
4acontent leu4s histoi4es de cabanes.

4) Les enAants oiseaux a44ivent à leu4 tou4. Eux aussi se 4épa4tissent autou4 des pe4sonnes. Ils s’ad4essent aux gens pa4
g4oupes de deux, l’un en siAfant, l’aut4e en t4aduisant. Ils disent des petites ph4ases isolées les unes des aut4es, ils
les 4épètent à plusieu4s 4ep4ises dans n’impo4te quel sens. Ils changent souvent de g4oupe de pe4sonnes à qui
s’ad4esse4 : « il Aaut sauve4 la cabane », Nahual est le g4and esp4it des oiseaux, « la cabane est menacée », « Nahual
va nous demande4 de nous 4assemble4 ».

5) Nahual appa4aît dans sa Ao4me oiseau, comme lo4squ’il est appa4u à Plume le matin. Il a toujou4s le co4ps épu4é et
une ét4ange tête colo4é. Il ne Aait pense4 à aucun oiseau connu. Il plane au-dessus des convives, il vole ainsi quelque
instants et se pose en hauteu4.

6) Il déliv4e alo4s un discou4s t4ès solennel, toujou4s en siAfant. Les enAants oiseaux s’emp4essent de le t4adui4e aux
pe4sonnes, toujou4s pa4 ph4ases saccadées et mélangées, toujou4s en sautant d’un g4oupe à l’aut4e : « Il Aaut se
4assemble4 », « il Aaut déAend4e la cabane », « Il Aaut que tous les peuples oiseaux s’unissent », « tous ensemble on
peut y a44ive4 « , « la lutte se4a du4e »…

7) À la En de son appel, Nahual 4ep4end son envol. Les enAants oiseaux dist4ibuent aux convives des petits oiseaux en
o4igami su4 lesquels sont insc4its l’heu4e et le lieu du 4dv du soi4, et d’aut4es sec4ets.

8) Puis, les 4ésu4gences 4ep4ennent leu4 danse et ent4ainent les enAants oiseaux dans leu4 sillage.

indication : Ce moment peut s’organiser di44éremment que lors d’un repas. Il peut aussi s’agir d’une intervention sur

un marché par exemple ou dans un lieu 4réquenté.

Description de l’espace :

- des g4andes pelouses pou4 installe4 des tissus au sol pou4 que les gens s’installent ;
- ou de g4andes tables ...
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- l’après-midi : se préparer
nombre et horaires des ateliers à défnir ensemble, en =onction de la confguration de chaque territoire, des
opportunités à être présent ici ou là, et du nombre de personnes volontaires intéressées pour les encadrer.

plusieu4s atelie4s installés su4 un ou des lieux disséminés su4 le te44itoi4e

Pa4tout on se p4épa4e pou4 lutte4 cont4e la dest4uction de la cabane. On app4end les chants
et les danses, on conAectionne les pa4u4es, les bâtons Aétiches.

Descripti4 des ateliers

Les atelie4s sont encad4és pa4 des pe4sonnes volontai4es à qui nous au4ont t4ansmis toutes les inAos et les savoi4s-Aai4e lo4s de
séances o4ganisées les jou4s p4écédant le spectacle. Le jou4 du spectacle, des memb4es de la compagnie passe4ont d’atelie4
en atelie4 aEn d’accompagne4 ces pe4sonnes.

1) App4end4e l’incantation : une Ao4mule magique que nous dev4ons tou.te.s chante4 ensemble.

2) App4end4e les slogans chantés : des ph4ases cou4tes qui se chantent pendant la ma4che des oiseaux.

3) Se const4ui4e un bâton Aétiche : un bâton de ma4che o4né de Plumes et d’un pommeau.

4) Se conAectionne4 un masque oiseau, une pa4u4e.

5) App4end4e le mouvement de danse pou4 la ma4che des oiseaux, ma4che4 en dansant.

Description des espaces :

- un ou plusieu4s end4oits passants ;
- des espaces ouve4ts, pe4mettant d’installe4 des atelie4s (conAection de petits éléments, chant, danse) ;
- des espaces ag4éables pe4mettant d’accueilli4 du public, des enAants, des Aamilles ...

Besoins techniques en lien avec le choix du lieu :

- p4évoi4 un 4epli ou des ab4is en cas d’intempé4ies ;
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- le second soir : la marche des oiseaux
espace 3 / lieu B

début au plus tôt au moment du couche4 du soleil
du4ée : ent4e 30 et 40 min

Le public costumé constitue les peuples oiseaux qui se 4assemblent, l’ha4monie municipale joue le thème
musical du spectacle. Un 4ep4ésentant local (le ou la mai4e ou aut4e) accueille la Aoule pa4 un discou4s (p4é-éc4it).
Des 4ep4ésentant.e.s de chaque g4oupe ha4anguent la Aoule. Les Egu4es totémiques s’élèvent ve4s le ciel. Plume
appa4aît. Le co4tège s’éti4e dans les 4ues, 4ythmé pa4 les chants et les danses.

Déroulé :

1) Avec les tuto4iels diAAusés su4 les 4éseaux sociaux, les atelie4s menés pendant les semaines qui ont p4écédé le
spectacle et ceux menés dans l’ap4ès-midi, nous ne doutons pas que les peuples oiseaux de tout le te44itoi4e se4ont
4assemblés et habillés de leu4s plus belles pa4u4es, b4andissant Eè4ement leu4s bâtons Aétiches et aut4es Egu4es
totémiques.

2) L’ha4monie municipale, ou aut4e Ao4mation musicale amateu4e, à qui nous avons Aou4ni plusieu4s mois en amont les
pa4titions du mo4ceau, accueille la Aoule en musique.

3) Su4 une t4ibune, quelques enAants oiseaux p4ennent la pa4ole pou4 ha4angue4 la Aoule. Toujou4s pa4 deux,
l’un siAfant, l’aut4e t4aduisant (possibilité de Aonctionne4 à t4ois, pou4 t4adui4e dans les langues 4égionales).

4) Ils accueillent le ou la plus haut.e 4ep4ésentant.e local.e ayant accepté de joue4 le jeu. Il ou elle p4ononce un
discou4s que nous lui avons Aou4ni. Il ou elle 4écapitule la situation et invite à lutte4 ensemble cont4e la dest4uction
de la cabane.

5) Plume appa4aît alo4s. Elle siAfe quelques pa4oles t4aduites pa4 les enAants oiseaux. La jeune Elle b4andit son bâton
Aétiche et lance le dépa4t de la ma4che.

6) Le co4tège s’élance. Il a été l’occasion, lo4s des mois qui ont p4écédé le spectacle, d’invite4 les acteu4.ice.s locaux à
pa4ticipe4. Des 4encont4es ont eu lieu pou4 déEni4 leu4s envies. Nous leu4 avons Aou4ni le maté4iel nécessai4e :
pa4titions, vidéos, en4egist4ements, plans de const4uction, tuto4iels. Il s’agit pou4 ce4tain.e.s de 4épéte4 une musique,
pou4 d’aut4es d’app4end4e une danse ou des slogans chantés, ou enco4e de const4ui4e des éléments
scénog4aphiques. Lo4s des jou4s p4écédant le spectacle, ces st4uctu4es volontai4es viennent 4épéte4 avec la
compagnie pou4 Eni4 de cale4 leu4s inte4ventions dans la ma4che.

7) À mi-pa4cou4s, Plume se 4etou4ne ve4s la Aoule qui la suit. \’est l’occasion de danse4 tou.te.s ensemble la danse pou4
laquelle un tuto4iel a été diAAusé su4 les 4éseaux sociaux et au sein de st4uctu4es 4elais, puis 4épétée l’ap4ès-midi lo4s
des atelie4s.

8) La ma4che 4ep4end ensuite, toujou4s ponctuée et en4ichie des inte4ventions des g4oupes locaux.

9) Nous a44ivons tous ensemble à p4oximité de la cabane. Les g4oupes et le public se 4épa4tissent autou4 d’elle. Le
compte à 4ebou4s indique qu’il 4este à peine 15 minutes avant la dest4uction.

Description de l’espace :

- une vaste esplanade où donne4 4dv au public et pe4mettant l’a44ivée de Plume ;
+ un pa4cou4s ca44ossable d’envi4on 500m ;
- le pa4cou4s doit pe4mett4e à la ma4ionnette et au public de déambule4.

Besoins techniques en lien avec le choix du lieu :

- espace loges pou4 70 à 100 pe4sonnes à p4oximité du lieu d’a44ivée.
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- le second soir : l’incantation
espace 3 / lieu \

du4ée : envi4on 40 min

Des millie4s d’oiseaux se 4eg4oupent autou4 de la cabane où Plume est en t4ain de se p4épa4e4. Le compte à
4ebou4s indique qu’il ne 4este que quelques minutes avant la catast4ophe. Le vent se lève. Plume se p4épa4e au
combat dans sa cabane, elle en 4esso4t vêtue d’une magniEque pa4u4e de gue44e. Elle danse dans le vent qui
souAfe de plus en plus Ao4t. On entend au loin s’app4oche4 le dange4, puis des lumiè4es nous éblouissent. Un
éno4me engin vociAé4ant t4ave4se la Aoule des oiseaux et app4oche de la cabane. Plume engage le combat mais
elle est p4ojetée dans les ai4s. Le compte à 4ebou4s a44ive à son te4me. La cabane s’eAAond4e sous les coups de
l’engin. Plume est au sol, inanimée. Une voix pe4ce le silence, un chant lointain, une incantation...

Déroulé :

1) Plume Aait le tou4 de l’esplanade, elle allume plusieu4s b4asie4s, puis elle ent4e dans sa cabane. Les enAants oiseaux
s’installent tout autou4 de l’ab4i, comme des ga4diens.

2) P4ojection vidéo su4 les pa4ois de la cabane : Le monstre mystérieux dét4uit les a4b4es su4 son passage. On le pe4çoit
mieux que lo4s de la p4emiè4e p4ojection, mais il 4este enco4e mysté4ieux. Il se 4app4oche de la cabane. Des dizaines
d’oiseaux de toutes espèces se 4assemblent et volent autou4 de la cabane. Ils tou4nent de plus en plus vite,
p4oduisant un tou4billon de plumes. Tous les oiseaux dispa4aissent soudainement, laissant place à une pluie de
plumes.

3) La jeune Elle so4t de sa cabane. Elle est 4evêtue d’une pa4u4e de combat entiè4ement Aaite de plumes. Elle tient son
bâton oiseau comme une a4me. Les enAants oiseaux la saluent.

4) Il ne 4este que quelques minutes au compte à 4ebou4s. On entend un g4ondement sou4d au loin, il se 4app4oche.
Une masse éblouissante appa4aît, elle est entiè4ement 4ecouve4te de p4ojecteu4s lumineux, des jets de Aumée
émanent de plusieu4s end4oits de la bête. Les peuples oiseaux (le public) s’éca4te su4 son passage. Plume et les
enAants oiseaux se tiennent p4ès à 4éagi4.
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5) Su4 son passage, on peut distingue4 que le monst4e est un éno4me engin de chantie4 (type cha4iot
télescopique). Au bout de son b4as, 4eplié pou4 le moment, sa Aou4che est coiAAée d’une tête monst4ueuse. Il g4ogne,
il souAfe en p4og4essant dans la Aoule. Il s’a44ête au bo4d du pé4imèt4e ci4culai4e dans lequel sont Plume, les enAants
oiseaux et sa cabane.

6) Le monst4e commence à déploye4 son cou. Plume pousse un c4i. Elle cou4t ve4s lui en b4andissant son bâton,
décidée à l’anéanti4. Elle engage le combat, le monst4e est 4epoussé une p4emiè4e Aois, il 4evient à la cha4ge, et d’un
jaillissement de Aeu il p4opulse Plume dans les ai4s. Plume s’eAAond4e au sol de l’aut4e côté de la cabane.

7) La tempête monte, le vent se lève. Le monst4e continue de déploye4 son cou, de l’éleve4 en di4ection de la cabane.
Elle vib4e en lumiè4es et Aumées. Les enAants oiseaux tentent d’a44ête4 la p4og4ession du monst4e, il est 4alenti à
plusieu4s 4ep4ises pa4 leu4s assauts, mais sa tête pa4vient jusqu’à la cabane et c4ache son venin py4otechnique su4
elle, des t4aits de Aeu jaillissent de toutes pa4ts. Les enAants oiseaux sont p4opulsés au sol. Le compte à 4ebou4s
aAEche zé4o.

8) Le vent est de plus en plus Ao4t. La cabane vacille sous les coups du monst4e. Ses pa4ois en toile se détachent, les six
mâts qui constituent son a4matu4e se balancent su4 eux-mêmes Aaisant vole4 les toiles dans toutes les di4ections.

9) La cabane s’eAAond4e. Le monst4e 4eplie lentement son cou. La tempête se calme. Un temps se passe.

10) Les enAants oiseaux se 4elèvent lentement. \e4tains cou4ent ve4s Plume, ils l’aident à se mett4e à genoux. Ils
4ega4dent ensemble le désast4e.

11) Un enAant g4impe su4 un déb4is de la cabane. Il se tou4ne ve4s ses cama4ades et commence à chante4
l’incantation. Tou.te.s chantent avec lui. Ils se tou4nent ve4s les peuples oiseaux (le public) pou4 les invite4 à les
accompagne4. Le chant est 4ep4is pa4 les cho4ales qui l’ont t4availlé pendant les mois qui ont p4écédé le spectacle,
et pa4 la Aoule des peuples oiseaux (le public).

12) Une chose bouge dans les déb4is de la cabane. L’un des mâts de son a4matu4e se 4ed4esse lentement. Il
ent4aine avec lui les toiles 4ecouve4tes de plumes. La tête t4ès pa4ticuliè4e de Nahual appa4aît à l’ext4émité du mât. Il
se 4elève complètement. Il Ao4me un pe4sonnage plus g4and que Plume, longiligne, son co4ps est entiè4ement
composé des toiles emplumées de la cabane.

13) La petite Elle se lève à son tou4, ils sont l’un Aace à l’aut4e. La tête de l’Esp4it Oiseau se penche su4 Plume, il ouv4e sa
la4ge cape et p4end l’enAant dans ses ailes.

14) On entend le tintama44e Aamilie4 des 4ésu4gences qui t4ave4sent le public et viennent tou4noye4 autou4 de la cabane
dét4uite. Dans un de4nie4 souAfe, au son des Résu4gences, la cabane 4éappa4ait g4âce à des lignes py4otechniques.

15) Nahual et Plume quittent la scène ensemble, entou4és des enAants oiseaux.

Description de l’espace :

- une vaste esplanade contenant :
. un ce4cle avec un sol plan de 24 mèt4es de diamèt4e dans lequel Plume évolue4a,
. de l’espace en plus pou4 le public autou4 du ce4cle ;

Besoins techniques en lien avec le choix du lieu :

- alimentation élect4ique à p4oximité ;
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p4opose4 un épilogue les jou4s suivants

une Aois l'histoi4e te4minée, et la compagnie 4epa4tie, nous voulons imagine4 comment laisse4
une t4ace de l'aventu4e pa4tagée su4 chaque te44itoi4e. \ette t4ace p4end4a au moins deux
aspects :

. l'un conc4et et maté4iel, laissé su4 place dans l'espace public : dans les
te44itoi4es ayant o4ganisé des chantie4s de const4uction pa4ticipatiAs : une
4ésu4gence de cabane, itiné4ante, p4oposée comme une cabine d’écoute
des en4egist4ements 4éalisés ; ou les pa4oles de l’incantation peintes su4 un
mu4. Nous che4chons avec chaque te44itoi4e de jeu, quelle t4ace nous
pou44ions laisse4.

. l'aut4e numé4ique, une plateAo4me inte4net où chacun pou44a 4et4ouve4
des éléments, photos, musiques, vidéos du spectacle et des p4épa4atiAs,
ainsi que les c4éations sono4es 4éalisées su4 place à pa4ti4 de collectages.

Il pa4aît qu'aut4eAois ce4tains animaux t4ave4saient le ciel g4âce à leu4s ailes, de Ens
b4as couve4ts de plumes qui battaient comme des éventails. Ils glissaient dans l'ai4,
à plat vent4e, sans tombe4, et leu4s c4is étaient t4ès va4iés. Ils étaient ovipa4es,
comme les poissons ou les léza4ds, et les humains mangeaient leu4s œuAs. On les
appelait "les oiseaux".

ext4ait de Monde sans oiseau - éditions du Stock - un 4oman de Ka4in Se44es
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AKA – Festival \igognes en Aête – photog4aphie : M\ Monin
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MO ET LILI – expé4imentation à Poitie4s – photog4aphies : Michel Wia4t



la belle équipe

Dist4ibution, c4éat4ices et c4éateu4s du spectacle

\onception, éc4itu4e et mise en scène : Benoît Mousse4ion
Musique : Julien Padovani.
Pa4oles de l’incantation : Sylvain Gi4ault.
En4egist4ement violon : Alban Pache4.
Maste4ing : Gé4i \ou4ti.
\ho4ég4aphie : Lau4ent Falguié4as
Réalisation 4adiophonique : Mickaël Goupilleau,
Réalisation images animées : Lau4ent Meunie4
\ostumes : Élodie Gailla4d,
\4éation lumiè4e : Mathieu Ma4quis et E4wan \4éhin,
\4éation py4otechnique et eAAets spéciaux : Ad4ien Toulouse et Guillaume Robin
\oo4dination des équipes et 4égie géné4ale : Bé4angè4e Pajaud,
Régie son : Lau4ent Savatie4,

Avec : Benoît Mousse4ion, F4ançois Ma4tin, Johan Pi4es, Lau4ent Boulé, Maïa F4ey, Ad4ien Tou-
louse ou Guillaume Robin, \éd4ic Lusseau, David Leg4os, Yo44ick Tabuteau, Léon Zongo,
Lau4ent Savatie4, Bé4angè4e Pajaud, \hloé \hatham-Law4ence, Adèle Di4idollou, Vi4ginie
Voye4 ou Sébastien Guillet, Emilio Pin, Matthieu Ma4quis ou E4wan \4éhin, Jean-Sébastien
\ha44et.

Equipe de p4oduction

di4ection a4tistique
Benoît Mousse4ion
benoit.mousse4ion@cie-lhommedebout.A4

Benoît Mousse4ion – compagnie l’Homme debout, est un A4tiste associé d’IN SITU, plateAo4me eu4opéenne pou4 la
c4éation a4tistique en espace public, dans le cad4e du p4ojet (UN)\OMMON SPA\ES, co-Enancé pa4 le P4og4amme
Eu4ope \4éative de l’Union eu4opéenne. Le p4og4amme de l’A4tiste associé(e) est soutenu pa4 A4topolis Association
(HU), Atelie4 231 (FR), Ctyri Dny / Fou4 Days (\Z), Fi4aTà44ega (ES), F4eedom Festival (UK), Kimmel \ente4 (USA), La
St4ada (AT), Lieux publics (FR), Met4opolis (DK), No4Aolk & No4wich Festival (UK), Oe4ol Festival (NL), ØstAold
Inte4nasjonale Teate4 (NO), Oda, P4istina (XK), P4ovinciaal Domein DommelhoA (BE), Scène Nationale De L’Essonne
(FR) et un conso4tium de 4 pa4tenai4es italiens : (Zona K, Indisciplina4te, Pe4gine Festival, Teat4o Stabile Di Sa4degna).

\ha4gé de p4oduction
Benjamin Bedel
06.58.16.40.84
p4oduction@cie-lhommedebout.A4

Régie géné4ale et coo4dination
Bé4angè4e Pajaud
07.62.88.22.31
contact@cie-lhommedebout.A4

\ha4gée d’administ4ation
Agnès Rambaud
07.63.48.65.10
administ4ation@cie-lhommedebout.A4

site inte4net
www.cie-lhommedebout.A4

Photog4aphies utilisées dans le dossie4 : M\ Monin, Mathieu Legal, Michel Wia4t

illust4ations utilisées dans le dossie4 : \ha4lotte Lemai4e
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inAos p4atiques

Planning

saison 2020-2021
. 4eche4che et éc4itu4e des pa4tena4iats
. explo4ation d4amatu4gique

saison 2021-2022
. PROLOGUE chez les pa4tenai4es en Nouvelle-Aquitaine et au \4eusot
. éc4itu4e d4amatu4gique

saison 2022-2023
. chez les pa4tenai4es : suite du PROLOGUE
. dans nos atelie4s : const4uction des éléments scénog4aphiques
. dans les \NAREPs : 4épétitions du SPE\TA\LE
. c4éation pou4 le p4intemps
. début de la diAAusion du SPE\TA\LE et EPILOGUE

saison 2023-2025
. accueil du p4ocessus à Au4ay, Bayonne, \e4gy Soit, \ommunauté de
\ommunes du Haut-Poitou...
. diAAusion du spectacle

Partenaires

P4oduction déléguée
compagnie l’Homme debout

Des 4ésidences de te44itoi4e accueillies et Enancées pa4

PARTENAIRES
Su4 le Pont/\na4ep en Nouvelle-Aquitaine et Les Fab4iques RéUniES (Musica-
la4ue et Lacaze aux Sottises) ; le PNR Landes de Gascogne, Musicala4ue, la Fo-
4êt d’A4t, la \ommunauté de \ommunes \oeu4 Hautes-Landes et le \onseil
Dépa4temental des Landes ; le Festival Ah ?; la \ommune de Mou4enx, la
\ommunauté de \ommunes Lacq-O4thez en pa4tena4iat avec Lacaze aux Sot-
tises ; le PNR Pé4igo4d Limousin

INSTITUTIONS
La DRA\ Nouvelle-Aquitaine au tit4e des Fab4iques ReUniES. Avec le soutien
de l’Oa4a. La Région Nouvelle-Aquitaine au tit4e de \ultu4es \onnectées.
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Une c4éation cop4oduite pa4

\OPRODU\TEURS
Les \ent4e Nationaux des A4ts de la Rue et de l’Espace Public : Su4 le Pont à
La Rochelle, le Pa4apluie à Au4illac, Le Boulon à Vieux \ondé, l’Atelie4 231 à
Sotteville-les-Rouen, Le Fou4neau à B4est en pa4tena4iat avec le \ent4e cultu-
4el Athéna / Festival Méliscènes à Au4ay ; Le \ent4e D4amatique National de
Poitie4s le Méta ; le cent4e de c4éation Nil Obst4at.

INSTITUTIONS
La DRA\ Nouvelle-Aquitaine, La Région Nouvelle-Aquitaine,l’Adami, la SA\D
- Éc4i4e pou4 la Rue, l’aide nationale à la c4éation des a4ts de la 4ue de la
DG\A, \ultu4es \onnectées Enancées pa4 La DRA\ Nouvelle-Aquitaine et la
Région Nouvelle-Aquitaine, La Ville de Poitie4s.

La cabane à Plume(s) a été lau4éat du dispositiA « Éc4i4e pou4 la 4ue » en 2021
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Ils ne crèvent plus nos yeux avec des épingles, mais avec des images.
Des murs d’images toxiques. « Le pouvoir est à nouveau divin puisqu’il
peut agir invisiblement. » Notre nom est écrit dans l’eau. Il a plu, il
pleut, il pleuvra, à la sur=ace de la rivière. Bientôt nous n’aurons plus de
nom. Nous deviendrons nous-mêmes. Nous serons libres. C’est la grève
active. Il =aut construire des cabanes.

Jean-Marie Gleize – Le livre des cabanes – éditions du Seuil
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